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re Géniamdne mentna à Heute Pbasemllse, 
D a ee 
Seigneur dbdriame Italien, persenmage nès versé dans teutes 
de aciemces, particulièrement dams l'abrenemie, et dam Dbabnologie ; 
Ge docte Jtaliem dit que c'était Le fragment d'une pie, qui tomba 
qués de Vérone ; qu'il em Hema deux, dent Dume pesait biois cems 
Dunes, et Dambre deux cems; qu'elles Hombènemt mendamt La nuit, 
dams Le temps Le plus deux et Le plus serein du mende ; qu'elles 
panaisanient Heutes em eu, ét venaient d'enhault, mais de biais ; et 
qu'elles faisaient um bruit Bruit épouvantalle. Vous pouvez bien juger. 
pouuuivitil, que ce uedige étenna Durieusement bei ou quabre 
A el qui me savaient qu'en mensen. Ces 
pierres tembènent ai naqidement, qu'elles linemt em temlamt une foase, 
eù leur fruit et leur Mamvme ceasant, Les spectateurs se Ranandènemt 
d'en auvechen, et de Les examimen de prés. Gn suite de cela on Les 
bamspenta à Üéreme, où elles sont dams Pdocadémie de cette Üille, 
qui em à envoyé des morceaux em divers emdreils, et um embr'autres 
à densieunr dÜencaini, dmlarsodeur de Venise, qui me l'a denmé 
roux Le loire voir à cette docte dasemllée, aim qu'elle examine, et 
em donne sem avis. Cela diton, quut la pion, et lon la considéra 
lent curieusement. On vit qu'elle était de couleur jaumâtne, 
ainée à puluérisen, ét qu'elle etait Le soulne. Jériamdne après cela 
demanda. à foute ossemblée quelle était son opinion aun ce au 


Qut celui du Signer ddriame, qui panda de La fente ; Messieurs, dit-il, 
la onwyamce que j'a que Les lamètes aomt des Uleles Hennesbnes, 
comme Le nôtre, m'eblige ausai à onoire que ces deux pierres ent 


deux fragments du Olole de La une, lesquels sent Lemler, sur Le 
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nôbre. Si ce que vous dites ébait véritale, inteempit Jériamdne, ces 
deux pierres aunaiemt deu tember perendieulaiement, et men pas 
de costé. Sa Lume estamt em s6n couchant, réplique Ptoalien, et La: 

Lombènent colaténalement. Tai. leu, dit Ononte, que du tem 
d'Anazagene, il tomba paneillement une qienne dams dothènes ; et 
comme ce Philosenhe Îut imtenrogé d'où cette pierre était venue ; il 
répondit qu'elle venait du Gel, qui peut-être m'était qu'ume vieille 
maaure qui tombait en rime. Gette plaisante imagimakion fit nine La 
A Ml 
qui ae début ausai anne, d'elle-même. Cest mouquei Jériamdre 
Joudres, qui aveient este bramapenter, font loin pan um mouvement 
exbrasrdimaine. ADais Ttalien nepantit que Le temps ébait serein, 
quand elles tombènent, et que quand il tonne on entend Le terme 
de plus de huit lieues, ce qu'en n'avait joint dde entendu : Outre 
cela, continua il, ces peves ent ben 7esamles, peur crie que 
ce aoient des oudres ; et elles venaient de bien hault, peur venin 
de ai loin. Ÿ 2e peut faire, repantit Biaimon, que ces foudres ent 
este Jovmer, exbraondimainement Raul : que La matiène, dent ils sent 
compeaés, à eate aubtilisée et ealeuée à ce peint pan ume bnès gnamde 
agitation ; et quis emsuite qu'elle s'est namansée ét chamgée em quenne 
par une aubre agitation emcene plus viclente. Î 5e peut faire ausai 
que ce mouvement continuant Les à jetées lont loin ; et la esamteun 
de ces pions me doit joint faine paraitre la chose imypoaaille ; qui 
que cela à ju qevemir de ce qu'il y avait Là feaucoup d'action 
avec beaucoup de mabiène. y à apparence, jeurauivit Euvèle, que 
fout eat formé de La matiène qui quwduit Les métaux et Les minéraux ; 
mais qu'il y em à plus em de centaines choses qu'em d'autres : 
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est quulalle auaai que cette mabiène est mise em action an Le feu, 
et qu'elle prend toutes aontes de figures, auivant Les moules qu'elle 
nemconbre ; qu'elle est dams Îles plantes, et dams Les amimaux ; qu'elle 
Les mouvuk, et rend leurs semences Décondes ; et que même elle etre 
dams la composition des choses pus simules, comme sent les pierues, 
et Les miménaur. Cela eat ai wnai, ajuata Éisimen, qu'un jeun je 
binai d'abord du cuivre d'um jeu de sable ; en suite de cela j'en 
inai de l'argent, et puis de Len Enès Jim ; mais ai peu, que Le jeu ne 
Cette expérience, nepantit Jéniamdre, preuve lien que la makiène 
métallique est par tout icilas; mais dÎle me fait pas voir qu'elle 
ait formé la haut ces qienes, qui sent tomlées qéo de Üérome. 
du contraire, rem me Le prouve mieux, répondit bisimen ; can 
comme celte mabière n'est autre chose qu'un Gsuüt welatil, qui eat 
épandu par Heut, il 8e peut faire qu'une grande quambité de ces 
Gaquuts amant eate eleués brès Rault, ils comprime par 

ume quissamte agitation, où lésrut acide ayant accroché Île velatl 
avec Qui, il sen forma des pierres, qu'um mouvement exbracrdimaine 
enflamvma et bramaqenta [ent [loin ; et c'est aussi la raison pourquoi 
ces qieves aembaient Le soulne. Suis que la Chimie peut Diem faire 
l'expérience, pan Île moyen d'une poudre qui 4e rébrilie dams l'eau, 
d'ume matière disposée à cela. 6m éflet, quamd Les Éaquits volatile, 
et Les petits cor acides aomt mêlez, dams ume centaine quambité de 
Lenne monte, liée d'um peu de phlegme, ai Les conne acides aomt em 
plus grande quantité, et ai par me puissante agitation ils viennent 
à embanassen, où qeur mieux dire, à avélen Le mouvement des 
Goqvüts volatile; si avec cela le mouvement même de La makiène 
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agitée, où quel qu'aubre cause imconnue, vient à nesnerren cette 
makiène ; et à La néduine en moindre volume, il ae fait alors ume 
chose dune et aolide ; il ne fait du bois, de la pierre, eu du métail, 
selon que La matière y eat disposée : GE c'est, conbimua-til, ce qui 
est anrvé dame Île Îait dont il est question ; can 1 3e quut faire 
que quelques exhallaisoms, ealleuées em gnamde quantité, centenaiemt 
beaucoup de ces Gspuuts miméraux et velatiliséo par l'action du 
Jeu, lesquels estams agités et neasennés, s'acenechènent à quantité de 
terne liée de qhlegme, et par conséquent queduisinemt de gnoases 
jieves. Cenendamk parce qu'il y avait auaai beaucoun d'ésuite 
mobiles, qui sont es causes de La lumière ek de La chaleur, c'eot ce 
qui mit ces qennes em leu ; et leur denma [odeur de aoulne, qui 
comme veus acauer, qrevient d'un certain mélamge de ces Ésyuuts 
avec La terne : Quand Éusèle eut parlé, ume Donne pantie 
de La Compagnie Hémoigna ealne de om sentiment, et Le cenfovma, 
sù par des naisens, où pan des expériences, qui eutes nevenaient 
à ce que Jéniamdre, Éusèle, et Bisimen aveient dit ; et l'on allait 
conclure cette matiène, lors que elider quemant la parole dit, qu'il 
me jouvait esbre de l'enimion de ces dessieurs ; mais que lutét 
il encyait que ces qiennes m'estaient autre chose qu'une énuctation, 
où pour mieux dine des morceaux d'une montagne, détachés pan 
la wielemce d'une secousne exbrasndimaine, que des Jeux aeutenaims 
auraient causée. Ge que veus dites aurait quelque auparemce, népendit 
éniamdne, s'il y avait quès de Üéneme quelque montagne, qui eut ju 
souffrir ume semblalle éructation, et qui eut La réputation d'aveir 
des eux seuternaims capables de causer de telles secouases : mais 
tout Le monde açait qu'il may em à peint dams ce ais Là ; aimoi 
vêbre opinion ne peut aulaister avec cette difficulté ai mal aisée à 
résoudre : De dine aunsi que ces élramlements seient quevenus du 
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Nent Désuve, eu du Nent Gba, c'est ce qui ma peint d'appanemce 
mem lus; jance que ces membtagnes eatamt pus de cemk cimquarte 
lieues loin de Üénome, cette distamce eat bon gramde, peur ovine 
qu'elles aient queduit cet ellet. Üétre objection eat one, népliqua 
Folider : el il selle qu'en n'y fuièie jai népemndne : MÉAMMEUNS 
pan ce more aeceuer ai Lien cette memtagne, que des monceause 
sem détachènemt, et furent poussée bnès foim pan La vielemce de La 
adjeusta-Hil, que je me Les quitte velentiens pour suivre ceux de La 
Cornupagnie, particulièrement sur um fait convme celui-ci, où il ny à 
Jas Lien des raisons à oqnesen, mi des armes pour 8e défendre contre 
la multitude. Dimai Solide acquierça modestement au semtimemt de 
Jériamdne, qui toutelois apgrouva sem opinion, La jugea felle et 
recevable, dit qu'elle pouvait esbre appuyée, et qu'il em avait eu 
quelque idée qu'il peuvuait éclaircir avec Le temp. dl dit aussi que s'il 
cembattait Les opinions des autres, c'était alim d'éclaincir les matières, 
et d'empêcher que la conversation me Hemät. Üôtre juudemce me 
porviat pas moins em cela que vôtre decbüme, intenemuit Onente ; 
plus agréable par la diversité des aemtiments, je veux dine ausai 
ce que je pente du aujet dent il s'agit : Je envis avec veus, que ces 
pierres Lembées du Ciel sont des Joudres : em weit de Heu coter, 
des qienres de Îeudne de toutes sortes de ligues : quelquesums Les 
envient foaailes, et m'ajoutent pas leauceur de foi aux relations, qui 
em exagènemt La cheutte ; et leur raison est, qu'em bouve plus de 
ces jierves em centaims lieux qu'en d'autres, où les tenmennes ne 
2omnt pas moins Préquents. Quoi qu'il en aoit, il y à apparence que 
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celles-ci sem temfées des muéo, où 1 dem peut engendrer comme de 
la meige et de La grêle : mais 1 me faut pas envine que ce soit Le 
EE 
2e lorment de a même mamiène que Les coquilles des œufs, les écailles 

des poison, et Les queries dams a weanie : je veux dine que Le leu 
4 conbulué, em consommant Les parties imflamvmalles, ét me laissant 
que la cemdne et Les panties solides. Gusële à eu raison de dire, que 
la Chimie mous fournit des exemuples de cencnétions, qremules et 
auryuemamtes ; et c'est d'elle seule qu'il laut apyemdre La mamiène 
de leur génération. J'avoue que Les Elimiates se brempent souvent 
em leur calcul, et qu'ils me s'accordent pas em cette rencontre ; quis 
que Les umo y atbuluemt au ae, ce que les aubres donnent au aoufre, 
chenchamt tous diversement Le jünciue de coagulation, Eamtôt dams 
Lun, et Eamtét dams D'autre. Voilà mon sentiment, JOessieuns, aun 
Le aujet dont il s'agit. Üobre sentiment n'est mas meilleur que celui 
des aubres, nepantit Drusquement Jamcnace ; vous eakes tous font 
de la vérité; mais je me mem eslonme jus, men dabur 

Ge plaisant début lit rire toute la ompagnie, et 
j Jéniamdre de Qui dine, qu'il leur ferait plais, s'il voulait 

dine quelque chose de meilleur. Juisque vous voulez Lien aqumendre, 
je veux Lien vous découvrin Les mystères de ma Philosophie, qui 
et toute divine. Sçacher, denc que ces deux qiennes temlées rés de 
Üéneme me ont point des morceaux d'ume memtagne, mi des Joudnes 
endimaines, qui, comme veus açaue”, 2e ferment autipeniatatiquement 


de La Pbégion ignée, alim de donner de la teweur à ceux qui les ont 
veus Homben, et Les obliger à venir à néaipiscence. Jamenace eat ai 


6 


dévet, imtenemit Onente, qu'il a recouns à Dieu em toutes choses. 
Üive Dieu, répondit Jamenace, ce que je dis ea wnai ; ces foudres me 
sent point naturels : il eôf ainé à Le voir par toutes Les cinconstances 
laine par quelqu'un Les dOimisbres de an vengeance ; ne açauer-vous 
pas qu'il y a pan fous des Ésits, qui sent prête au moindre 
signe qu'il lait, d'exécuter fout ce qu'il edenme ; eX cest pour 
cela auasi qu'on veid quelquelois em lain des choses ai étenmamkes, 
comme des Gomèles, des dragons de feu, des Datailles, et des Joudres 
exbrasrdimaines, tels que sent ces deux ici. Cest la vérité, Messieurs, 
atbüibuent mal à quunes à la makiène et au mouvement, ce qui 
éniamdne, et il m'est pas Leaoin d'employer toute vêtre Jllétorique 
jour meurs perauaden vêbre epinien ; meub creyens avec tueur que 
signes exbracndimaines. Siatoine aainte ét queame contiennent une 
imfimité d'exemples de celte vérité : mais veus mous pandennener, 
s'il VOUS plat, ai contre vwelre sembiment meus A db qu'il aeat 
Jus méceasaine d'anein recours à Dieu, peur expliquer ce qui annive 
On agçait Diem que c'est Dieu qui ait fout, qui amime tout, et qui 
est cause pan La vertu de aom concours que teut agit ici-bas ; mais 
choses, et qu'on em cherche La raison dams Dondne que Dieu Dui-même 
leur à étalli pour opérer, ce que nus aelens mabure, il n'est 
ja besoin alors de Les atbriluen à Dieu, ai ce m'est comme cause 
secondes ek panticuliènes, qui sent Les déteumimations de la matière, 
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luimême, comme je veus an dit, à donné des loi peur agir ; et c'est 
auivamt ces loi que neus Hâckons de denmer a raison de fout ce qui 
ave dams Le memde. Que ai quelquefois il anrive des choses à qui 
lon me puisse appliquer ces foi naturelles ; alors mous cemfessons 
que c'est um uedige et um cou de [a main de Dieu, qui aduentit, 
eu qui chasbie les hommes : mais quamd om veut nemdre ume raison 
mabunelle des choses, comvme em ce fait ici, n'est pas Besoin de 
um signe de aa colène et de aa juabice. 


